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CHEF DE FILE DANS

LES ARENAS

arenazone.com

• Vente et Location
• Entretien & pièces

• Formation
• Peinture sur Glace

• Service Routier
• Réusinage

Centre de service à Montréal et à Québec

BONNE VIE Á LA GLACE

LE CHEMIN POUR ATTEINDRE LE NET 
ZERO DÉBUTE PAR VOTRE ARÉNA

www.cimcorefrigeration.com

Québec 418-872-4025
Montréal 514-331-5360

Alma 418-662-2324

Les patinoires jouent un rôle clé dans la lutte contre le changement climatique. Le système de réfrigération 
Eco Chill de CIMCO est une solution de réfrigération naturelle pour aider les installations à réduire les 
émissions de gaz à effet de serre + nous avons l'expertise pour vous aider à amener votre patinoire à net 
zéro. Contactez nous dès aujourd'hui !

https://www.arenazone.com/fr/
https://www.cimcorefrigeration.com/fr/accueil


Chers membres,

À la lecture de cette nouvelle édition, et alors que nous serons arrivés au printemps, il 
sera de mise de grandement nous féliciter pour l’immense travail accompli alors qu’une 
autre saison bien remplie au sein de nos installations récréatives et sportives s’achève 
et que se pointe, pour la plupart, la fin de nos activités sur glace. Encore cette année, 

et particulièrement durant la période des Fêtes et le mois de janvier, nous avons dû composer avec un ralentissement de nos 
actions, alors que la COVID-19 s’est de nouveau invitée au sein de notre collectivité québécoise. Profitant de l’expérience 
acquise depuis mars 2020, nous avons su à nouveau nous adapter et suivre les mesures sanitaires en place.

Le retour progressif s’est fait depuis le mois de février dernier et s’est avéré un vent d’air frais pour nos citoyens et usagers 
fréquentant nos plateaux et équipements sportifs, nous permettant de travailler de concert avec nos organismes mineurs et 
adultes afin de développer une pratique saine et sécuritaire de leur discipline sportive et de soutenir, au sein de la population, 
la pratique de saines habitudes de vie. Pour bon nombre de gens, nous demeurons des personnes importantes, reconnues 
et mobilisatrices au sein de nos milieux et je souhaite vous remercier pour le temps, la passion et le dévouement que vous 
mettez dans votre travail au quotidien.

Lors de son dernier conseil d’administration, notre Association a bonifié sa Politique de reconnaissance et de distinction 
en y ajoutant un volet pour ses administrateurs. Les objectifs sont de souligner, par une attention spéciale, la contribution 
des bénévoles, des employés et des personnes impliquées au sein de la corporation qui œuvre dans le domaine de la 
gestion des installations récréatives et sportives, de contribuer à motiver et à encourager les administrateurs dédiés, créer 
un esprit d’équipe et développer la relève ainsi que démontrer notre appréciation des efforts et du temps qu’ils consacrent 
à l’avancement des dossiers de nos domaines d’intervention. De ce fait, la Politique tiendra compte de l’arrivée et du 
départ des membres autour de la table du CA provincial. Ainsi, dans les départs récents, nous souhaitons grandement 
remercier Mmes Catherine Morin (Québec) et Estelle Thériault (Montréal) ainsi que MM. Gilles St-Louis (Outaouais) et Carol 
Martel (Saguenay-Lac-Saint-Jean—Chibougamau-Chapais) pour leur dévouement, leur implication et leur contribution à 
l’avancement et au développement de notre Association. Des gens de cœur, de conviction et de principe, qui savaient 
prendre les bonnes décisions pour le meilleur des membres et de notre organisme. L’AQAIRS peut être vraiment fière de 
compter sur des gens de grande valeur en son sein.

Enfin, je vous invite à prendre connaissance, au sein de cette nouvelle parution de l’AQAIRS vous informe, des articles 
touchant la rénovation du stade de Baseball au parc Henri-Casault, la transformation de l’église de Saint-Stanislas en centre 
d’escalade, l’aménagement du sentier de la Rivière-de-la-Tortue à Candiac, la cure de rajeunissement du boulodrome de 
Baie-Comeau et l’aménagement d’un parcours de frisbee-golf à Alma. Ceux-ci nous permettent de découvrir ce qui se 
fait de beau et de bien sein de nos installations récréatives et sportives dans les différentes régions du Québec, tout en 
augmentant nos connaissances dans ces milieux.

Au plaisir de vous rencontrer à Rimouski le 10 mai prochain,

Marc-Émile Dionne,  
Président AQAIRS

MOT DU  

PRÉSIDENT
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L’ARAQ et l’AQAIRS ont décidé de vivre  
un événement conjoint en 2022

Une occasion différente de réseauter, de mieux se connaître!
Nous avons des domaines d’expertises différents mais nous avons aussi des similitudes.

Venez les découvrir !

10 au 13 mai 2022 à Rimouski

AU Programme
Le comité organisateur hybride, composé de membres 
des deux associations, a travaillé fort à définir, planifier, 
organiser et mettre en place la tenue de cet événement. 

Pour voir ce qu’il vous a concocté, allez sur aqairs.ca !

FORFAIT VIRTUEL

Vous ne pouvez  
vous joindre à nous ? 
Ce forfait vous permettra de 

visionner les enregistrements 
des conférences et ateliers.

(Détails sur le site)

Nouveau !

Détails sur aqairs.ca, onglet formations/événements

INSCRIPTION  jusqu’au 22 avril 2022

https://www.aqairs.ca/formation


MOT DE LA  

DIRECTRICE GÉNÉRALE
Il semble bien que, sans que les choses soient revenues tout à fait à la normale, nous 
puissions escompter que l’année 2022 se déroulera comme prévu. Pour l’AQAIRS, 
l’événement marquant de l’année sera sans conteste la Session de perfectionnement 
qui aura lieu à Rimouski, du 10 au 13 mai.

Les directions de l’AQAIRS et de l’ARAQ, et l’équipe de l’AQLP travaillent présentement 
à préparer cet événement avec beaucoup d’enthousiasme. Ce sera une première 

du fait que les deux associations ont uni leurs forces pour offrir un rassemblement de plus grande envergure que par les 
années précédentes. Le slogan de l’événement « Ensemble, on se donne un élan » illustre bien la volonté des membres 
des deux associations. En effet, cela évoque à la fois la reprise des activités et la coopération nécessaire pour faire avancer 
les choses.

Le programme est alléchant, avec notamment la médaillée d’or olympique, Maude Charron, en conférence d’ouverture. 
Il sera par ailleurs question de développement durable et de carboneutralité dans les bâtiments de loisirs, de lutte aux 
moisissures, d’optimisation énergétique dans un centre sportif, du Centre de glaces Intact Assurance à Québec, d’implication 
des gestionnaires en loisir dans les projets d’infrastructures municipales, d’inclusion de la diversité sexuelle et de genre dans 
les installations sportives, de marketing pour contrer la pénurie de main-d’œuvre et de plusieurs autres sujets susceptibles 
de vous intéresser grandement. 

L’élan est vraiment amorcé, j’invite tous les membres de l’AQAIRS à emboîter le pas.

GUIDE DE SÉCURITÉ ET DE PRÉVENTION DANS LES ARÉNAS

La nouvelle édition de notre guide est enfin disponible. Elle comporte de nombreuses mises à jour ainsi que de nouveaux 
éléments et outils qui tiennent compte des préoccupations actuelles des gestionnaires d’aréna. 

Le guide aborde ainsi un éventail de sujets, à commencer par les questions de responsabilité civile et de réglementation. 
Une fiche est consacrée à la conception d’un aréna et d’une patinoire, et une autre à la qualité de l’air. La section sur 
l’exploitation comprend notamment des fiches sur les activités spéciales, les premiers secours et les commotions cérébrales, 
les procédures d’urgence ainsi que la santé et la sécurité du travail.

RETOUR VERS UNE PRATIQUE PRESQUE NORMALE

Le 15 février fut une date marquante pour l’ensemble du monde du loisir et du sport. Le déconfinement s’est fait par étapes 
jusqu’au 14 mars. On a demandé à plusieurs gestionnaires d’installations sportives de prolonger les plages horaires réservées 
aux clubs et associations pour permettre à ceux-ci de terminer leurs saisons. 

Il n’y a plus aucun doute, nous aurons un beau printemps! Nos installations récréatives et sportives seront populaires comme 
jamais. Donnons-nous l’élan… et nous serons prêts!

Geneviève Barrière,  
Directrice générale AQAIRS

L’ARAQ et l’AQAIRS ont décidé de vivre  
un événement conjoint en 2022

Une occasion différente de réseauter, de mieux se connaître!
Nous avons des domaines d’expertises différents mais nous avons aussi des similitudes.

Venez les découvrir !

10 au 13 mai 2022 à Rimouski

AU Programme
Le comité organisateur hybride, composé de membres 
des deux associations, a travaillé fort à définir, planifier, 
organiser et mettre en place la tenue de cet événement. 

Pour voir ce qu’il vous a concocté, allez sur aqairs.ca !

FORFAIT VIRTUEL

Vous ne pouvez  
vous joindre à nous ? 
Ce forfait vous permettra de 

visionner les enregistrements 
des conférences et ateliers.

(Détails sur le site)

Nouveau !
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INSCRIPTION  jusqu’au 22 avril 2022
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450 447.3698     514 247.0887     info@pointagepro.com

TABLEAU DE POINTAGE     HORLOGE

ÉCRAN VIDÉO     SONORISATION

et plus!

pointagepro.com

https://pointagepro.com/
http://www.phaneuf-international.com/


Depuis janvier 2021 se déroule, au Centre de la culture et du sport de Sainte-Julie (CCSSJ), un banc d’essai 
pour optimiser la consommation énergétique de cet équipement qui comprend 3 glaces de dimension 
standard (1978-1997-2016).

Ce banc d’essai est le fruit de la collaboration de CanmetÉNERGIE Varennes, d’Hydro-Québec de M. Alain 
Phaneuf de Phaneuf International et du gestionnaire du CCSSJ, M. Éric Hervieux.

UN  
BANC D’ESSAI  
DES PLUS PROMETTEURS

PRÉMISSE

Les objectifs du banc d’essai sont de 
réduire la consommation d’électricité 
et de gaz naturel via la mise en applica-
tion de nouvelles mesures d’efficacité 
énergétique, ainsi que de réduire l’ap-
pel de puissance en continu. À cela 
s’ajoute des gains d’efficacité poten-
tiels d’un « continuous reconditioning » 
traditionnel.

Nous pouvons gérer et contrôler les 
données que nous pouvons mesurer. 
En plus de considérer comme im-
muables les conditions stochastiques 
du surfaçage, l’approche traditionnelle 
de mesure d’efficacité énergétique 
dans les arénas peine à inclure l’inter-
dépendance des nombreux systèmes 
qui composent un aréna une fois en 
opération. Elle se bute ultimement à 
l’imprévisibilité et la complexité du réel. 
En combinant les mesures provenant 
de l’instrumentation de l’aréna et de 
la surfaceuse sous une même plate-
forme logiciel d’efficacité énergétique 
Dybee, cela permet d’analyser le ca-
ractère transitoire des conditions à 
laquelle la glace est soumise et d’en 
tirer des conclusions basées sur des 
observations chiffrées et de l’intelli-
gence machine. Elle permet aussi de 
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considérer des modes de fonction-
nement transitoire plus élaborés tels 
que d’utiliser la capacité de stockage 
de la glace pour atténuer les pics 
de consommation.

À ce jour, le conditionneur des sur-
faceuses traditionnelles, qui est en 
contact direct avec la glace et qui est 
responsable de son conditionnement, 
ne communique aucune information sur 
l’état de la glace et laisse à la discré-
tion de son opérateur le soin de couper 
la quantité de glace approximative de 
même que la quantité et la température 
de l’eau entre les nombreux surfaçages, 
sans aucun contrôle autre que visuel. 
C’est pourquoi nous développons un 
conditionneur pouvant communiquer 
ces informations à l’aide de capteurs.

LE PROJET

Le projet consiste à instrumenter une 
surfaceuse à glace traditionnelle, un 
conditionneur automatisé à la glace 
numéro 1 et 3 de l’aréna de Sainte-Julie 
pour mesurer et contrôler une multi-
tude de mégadonnées. Ce projet vise 
également à réduire la consommation 
d’électricité et de gaz naturel via la mise 
en application de nouvelles mesures 
d’efficacité énergétique et de réduire 
l’appel de puissance en continu.

MESURES PROPOSÉES

Modifications de la pression de re- 
foulement des compresseurs en 
fonction des besoins de chauffage 
et des requis de la tour d’eau. Pour 
un aréna typique québécois, une ré-
duction énergétique de 7 % est atten-
due. Un ajustement des températures 
de la glace en fonction des recomman-
dations de ASHRAE pour une écono-
mie jusqu’à 2 % d’énergie.

Une réévaluation de la température 
d’eau de surfaçage. Actuellement, la  
température d’eau de remplissage ne  
représente pas la température de l’eau  
à la sortie de la surfaceuse. Un abais-
sement raisonnable pourrait permettre 

de diminuer de 2 % les besoins éner-
gétiques. Une réduction de la quantité 
d’eau de surfaçage grâce à une meil-
leure compréhension de l’épaisseur 
de la glace permettrait une économie 
d’énergie de l’ordre de 2 %.

D’autres économies évaluées à 5 % 
grâce à la modélisation numérique du 
système CVAC des arénas et l’intelli-
gence artificielle.

EN CONCLUSION

Le banc d’essai est en cours à Sainte-
Julie pour une durée de 30 mois (jan-
vier 2021 à juin 2023), avec le soutien 
du programme DTech d’Hydro-Qué-
bec. L’objectif est d’implanter et de 
subventionner cette solution éco
énergétique dans tous les arénas du 
Québec pour évaluer les gains éner-
gétiques potentiels à la glace #1 du 
CCSSJ. L’expérience démontre que 
sans une compréhension globale de 
l’écosystème de l’aréna, il s’avère dif-
ficile, voire impossible, d’appliquer de 
manière optimale ces améliorations 
dans la réalité.

Nos mesures d’économies proposées 
proviennent des recommandations pro-
posées par CanmetÉNERGIE Varennes.  
Ils seront les yeux et les oreilles d’Hydro- 
Québec pour superviser scientifique-
ment cette vitrine technologique. Les 
gains énergétiques évalués proviennent 
du document Fiches techniques sur les 
impacts de nouvelles technologies et de 
mesures d’efficacité énergétique dans 
les arénas selon une modélisation nu-
mérique d’un aréna ouvert 12 mois par 
année avec une glace opérationnelle 
pour 9 mois seulement. La glace #1 au 
CCSSJ est opérationnelle à l’année, la 
reprise des gains telle quelle est donc 
une approche conservatrice. Des éco-
nomies additionnelles sont accessibles 
grâce à l’optimisation supplémentaire 
que permettent l’instrumentation et l’in-
telligence artificielle prévues.

Vous pouvez participer vous aussi à 
cette transformation et faire partie du 
développement durable.
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2200, rue Léon-Harmel, bur. #1, Québec QC  G1N 4L2

sport.qc.ca  —  info@sport.qc.ca
QUÉBEC
Tél. : 418 684.2480 — 1 800 387.5647 
Téléc. : 418 684.2492

MONTRÉAL
Tél. : 514 729.1498 — 1 800 729.5307
Téléc. : 514 729.1107

BOUTIQUE EN LIGNE
Livraison rapide Paiement facile

Transaction protégée et sécurisée

Marbre et buts moulés

OES Tableaux électroniques    Baseball - Soccer - Volleyball et autres Buts de soccer

Traceur STADELITE et peinture à ligner Ensemble de volleyball de plage

Contactez-nous pour votre projet

L’éténos portesest à
a tous les équipements 

sportifs pour la saison 
qui arrive !

… dans l’univers du sport depuis 1993

… dans l’univers du sport depuis 1993

… in the world of sport since 1993

… the world of sport since 1993

et…

Fabriqué 
au Canada

… ainsi que des vêtements pour tous :
 Camps d’été - Baseball - Soccer - Hockey…

Vente et Installation
Systèmes de bandes de hockey
Équipements de gymnase

Surfaces sportives
Arénas – Dek Hockey
Chalets de service

Les produits

Traceurs et peintures

https://www.sport.qc.ca/




La Ville de Québec a investi 2,4 millions de dollars afin de rénover le 
Parc Henri-Casault situé dans le secteur de Charlesbourg à Québec. 
C’est grâce au Plan d’investissement quinquennal que les travaux 
ont pu être effectués sans impacter le compte de taxes des citoyens. 
Pour en savoir un peu plus sur ce projet, un journaliste du magazine 
l’AQAIRS vous informe s’est entretenu avec Steeve Verret, qui a agi à 
titre de membre du comité exécutif responsable des loisirs, des sports 
et de la vie communautaire à la Ville de Québec, du début des travaux, 
en septembre 2020, jusqu’à la fin de ceux-ci, un an plus tard.

RÉNOVATIONS DU  
PARC HENRI-CASAULT : 
UN STADE DANS  
LA COUR DES GRANDS

Par Louis-Antoine Lemire

D’entrée de jeu, M. Verret a mentionné 
que l’idée de rénover le Parc Henri-
Casault ne datait pas d’hier. « En 2015, 
lorsque le président des Capitales de 
Québec, Michel Laplante, nous avait 
approchés pour revamper le stade 
municipal, il avait déjà une vision des 
terrains synthétiques pour la Ville de 
Québec. Nous sommes allés de l’avant 
avec la requête de M. Laplante, car la 
formation était déjà bien implantée au 
sein de la Ligue Can-Am de baseball. 
Par la suite, ce sont les Alouettes de 
Charlesbourg qui ont fait leur repré-
sentation. Pour nous, c’était aussi une 
priorité de permettre à cette formation 
de la Ligue de baseball junior élite du 
Québec (LBJEQ) d’avoir un stade à la 
hauteur ».

Pour sa part, l’ancien président de l’ar-
rondissement de Charlesbourg, Patrick 
Voyer, avait déclaré lors d’une confé-
rence de presse en septembre 2021 
que le terrain nécessitait de nombreux 
travaux pour répondre aux besoins ac-
tuels et continuer d’être au cœur de 
la vie citoyenne de l’arrondissement. 
« Les travaux visaient à offrir aux ci-
toyens des équipements modernes et 
de qualité et à améliorer l’accès pour 
tous, quel que soit leur âge ou leur 
condition physique ».

Il a mentionné que, grâce à cette ins-
tallation, la Ville de Québec allait offrir 
maintenant un deuxième terrain (après 
celui du Stade Canac) de très grande 
qualité et qu’il deviendrait un pôle 
d’attraction majeur pour la tenue de 
matchs dans de nombreuses ligues.
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TRAVAUX MAJEURS

Le principal changement qui a été ef-
fectué se trouve au niveau de la surface 
de jeu du stade. Le gazon naturel a en 
effet été remplacé par du gazon syn-
thétique. Cette amélioration permet, 
entre autres, d’étirer la saison de cinq 
semaines. «  La surface synthétique 
nécessite également beaucoup moins 
d’entretien. En effet, les employés 
doivent passer avec le tracteur muni 
d’un balai aux deux jours seulement. 
Le seul élément négatif en lien avec 
la surface synthétique est le fait que 
ce n’est pas évident d’empêcher les 
joueurs de laisser leurs résidus de 
graines de tournesol au sol. Le balai 
ne ramasse pas tout ». Cette nouvelle 
surface de qualité supérieure permettra 
toutefois d’améliorer la qualité du jeu, 
pense-t-il.

Les rénovations majeures comprennent 
également un repositionnement des 
buts et de l’arrêt-balle, ainsi que 
l’ajout de prises électriques encas-
trées permettant l’aménagement de 

trois terrains de pratique sur la surface 
de jeu. Six équipes pourront donc 
jouer simultanément. De plus, les loi-
sirs Saint-Rodrigue pourront offrir des 
parties de soccer dans le champ du 
Parc Henri-Casault.

Notons aussi que des aménagements 
ont été effectués aux cages des 
frappeurs et aux enclos des releveurs. 
Ceux-ci sont désormais clôturés et 
dotés d’une surface synthétique. Quant 
à elles, les aires de circulation autour 
du terrain ont été aménagées afin de 
rendre la circulation plus fluide et de per-
mettre un accès aux estrades pour les 
personnes à mobilité réduite. Il est im-
portant de mentionner que la réfection 
du pavillon de services, où se trouvent 
notamment les vestiaires, est prévue au 
cours des prochaines années.

DES DÉFIS

Steve Verret a mentionné qu’il y a eu 
quelques défis en lien avec les rénova-
tions du Parc Henri-Casault. Il y a eu, 

entre autres, les retards en lien avec 
le travail des ingénieurs concernant 
la composition du sol. « Le drainage 
n’était pas satisfaisant lorsque nous 
avons vu les plans », a-t-il résumé. 
Également, la pandémie nous a mis 
des bâtons dans les roues en raison de 
l’approvisionnement en métal qui était 
ardu. « Le tout a engendré des retards 
allant jusqu’à quatre mois. Notons 
que des poteaux ont été changés afin 
de rendre l’arrêt-balle réglementaire. 
D’ordre général, les travaux sont ef-
fectués à la fin d’une saison sportive. 
Les efforts sont surtout concentrés à 
l’automne. Au printemps, nous pou-
vons être retardés par la période de 
gel ou de dégel ».

Parmi les autres défis, M.  Verret a 
fait référence à la dualité entre ce qui 
doit être fait selon un livre ou encore 
selon la réalité. « Parfois, il ne faut pas 
avoir peur d’aller chercher des réfé-
rences professionnelles et de voir ce 
qui a été réalisé ailleurs. Nous avons 
eu la chance de profiter de l’expertise 
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d’un ancien joueur de baseball profes-
sionnel et de la Corporation baseball 
Victoria ».

« Par exemple, le consultant voulait que 
le monticule soit en glaise. Cependant, 
depuis cinq ans, les Capitales évoluent 
sur un monticule artificiel, ce qui permet 
de le changer d’endroit pour s’adapter 
aux catégories. En plus, il n’est pas 
possible de jouer avec un monticule 
en glaise lorsqu’il pleut puisque celui-ci 
doit être recouvert. Ainsi, si nous étions 
allés dans cette direction, nous aurions 
été limités dans l’espace-temps pour 
aménager les horaires. Avec un mon-
ticule artificiel, nous pouvons continuer 
de jouer lorsqu’il pleut et si les intem-
péries sont trop fortes, nous pouvons 
reprendre immédiatement au moment 
de l’accalmie. C’est grâce à l’exper-
tise de l’équipe que nous avons pu 

trouver des solutions afin de maximi-
ser le temps de jeu des jeunes avec 
des modifications du genre ».

UN SITE PLUS UTILISÉ

Steve Verret rapporte que la ville ne 
mesure pas le succès d’un parc en 
fonction des jeunes qui fouleront le 
terrain, mais plutôt en fonction des 
heures utilisées. En ce sens, les heures 
d’utilisation devraient plus que doubler 
pour atteindre près de 1 600 heures 
pour une saison.

La surface naturelle ne permettait pas 
d’être exploitée en tout temps. En effet, 
M. Verret a expliqué que les jeunes 
sportifs ne pouvaient pas utiliser le ter-
rain entre les parties ou les pratiques 
des équipes de plus haut calibre pour 

ne pas l’endommager. « Cela réduisait 
de beaucoup le nombre d’heures dis-
ponibles. Maintenant, nous n’aurons 
qu’à passer une machine sur la surface 
et le terrain sera revigoré et prêt pour 
une prochaine utilisation ».

UNE NÉCESSITÉ

Le président des Alouettes de Charles
bourg de la LBJEQ, Pier‑Alexandre 
Bernier, était tout sourire lorsqu’il a vu 
la première machine arriver sur le ter-
rain pour lancer les travaux. Ce dernier 
a mentionné que ce projet était discuté 
depuis plusieurs années et qu’il était 
très attendu. « C’était vraiment concret 
au moment où les travaux ont débuté. 
Nous étions très heureux pour la sé-
curité de nos joueurs. De plus, cette 
surface permettra de favoriser notre 

	 AQAIRS VOUS INFORME !  Avril 2022	 15



recrutement tout en consolidant notre 
place dans les grosses ligues ».

Ce dernier a précisé que l’ancien ter-
rain avait des bouts de gazon naturel 
avec du sable. Les coupures entre 
les deux surfaces causaient de faux 
bonds. Également, l’aire de jeu creu-
sait à certains endroits, causant ainsi 
des blessures aux chevilles à plusieurs 
joueurs. « Des équipes qui venaient jouer 
chez nous préféraient ne pas pratiquer 
à l’avant-champ, car elles craignaient 
que leurs joueurs se blessent avant le 
début des hostilités. C’était vraiment 
important de sécuriser la place. Ce 
n’était pas un luxe et notre surface avait 
vraiment besoin d’amour. Nous étions 
vraiment rendus à la fin utile de cette 
surface », a dit M. Bernier. Selon lui, les 
travaux réalisés sont vraiment à la hau-
teur des attentes. D’ailleurs, le nombre 
de demandes de sportifs qui veulent 
tenter leur chance avec les Alouettes de 
Charlesbourg a bondi depuis l’annonce 
du début des travaux.

« Dans le passé, les joueurs qui avaient 
le choix d’évoluer au Stade municipal 
sur une surface synthétique ou chez 
nous préféraient la première option. 
Les travaux viennent complètement 
changer la donne. Les joueurs sont de 
plus en plus intéressés à prendre part 
à notre camp d’entraînement. Nous 
sentons qu’il y a un petit renversement 
de tendance », a-t-il constaté.

Le marbre a été reculé de 15 pieds et 
les clôtures au champ extérieur sont 
maintenant de huit pieds comparative-
ment à six pieds auparavant. De plus, 
des filets protecteurs ont été installés 
tout le long des estrades au même titre 
qu’à proximité des abris des joueurs. 
« Le terrain a vraiment été mis aux 
normes », de dire M. Bernier.

Le président espère être en mesure de 
pouvoir offrir à ses joueurs une saison 
normale d’une quarantaine de matchs, 
dont la moitié est jouée à domicile à 
travers la ligue et non seulement dans 
leur division. « De jouer toujours contre 
les mêmes équipes devenait un peu 
lassant pour les joueurs. Notre pre-
mier match est prévu pour le 15 mai. 
Nous sommes en préparation d’une 
fête pour inaugurer ce terrain comme 
il se doit. » Notons que l’équipe midget 
AAA ainsi que l’Association de baseball 
de Charlesbourg utiliseront le stade cet 
été. Le nouveau terrain du Parc Henri-
Casault a été l’hôte des Championnats 
provinciaux AA l’été dernier.

Le Parc Réal-Cloutier devrait être le 
prochain stade à subir une cure de 
rajeunissement. Ce dernier sera aussi 
doté d’une surface synthétique. La 
date est toujours inconnue au moment 
d’écrire ces lignes.
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Cette infrastructure est la pierre an-
gulaire du projet Au Clocher visant à 
convertir l’église du village en centre 
multifonctionnel communautaire. Érigé 
au coût de 50 000 $, cet équipement 
a été financé entièrement par la MRC 
de Maria-Chapdelaine.

De calibre professionnel, le mur 
attire des adeptes d’un peu partout 
et permet d’initier des gens à cette 
discipline.

 « Au Lac-Saint-Jean, c’est le seul mur 
d’escalade qui est ouvert à la popula-
tion », mentionne fièrement le maire de 
la municipalité, Mario Biron.

« C’est donc un attrait touristique en 
soi », poursuit ce dernier.

UN SPORT ACCESSIBLE

Et n’importe qui peut grimper, quel que 
soit son niveau, car l’escalade est un 
sport accessible.

Conçu pour les personnes de 7 à 
77 ans, le mur propose sept assureurs 
mécaniques qui comprennent plus de 
25 voies de difficultés variées. Chaque 
cordée s’ouvre sur trois voies, permet-
tant de satisfaire les différents niveaux 
de la clientèle, qu’elle soit débutante, 
intermédiaire ou avancée.

« Notre mur d’escalade, on le garde 
en vie. Les voies sont régulièrement 
changées. Il y en a des faciles, des plus 
compliquées et des extrêmes. Tout le 
monde y trouve son compte, peu im-
porte son niveau », indique le premier 
magistrat.

Au Centre d’escalade Haut Clocher, 
l’initiation s’effectue sur des voies fa-
ciles s’apparentant à des échelles ou 
des escaliers.

« On accueille des personnes de tous 
âges. On reçoit, entre autres, des fêtes 
d’enfants. Avec la présence d’un for-
mateur accrédité (par la Fédération 
de la montagne et de l’escalade), 
l’accent est mis sur la sécurité et l’ap-
prentissage des techniques de base », 
précise Mario Biron.

Le mur d’escalade de Saint-Stanislas 
peut accueillir de 15 à 20 personnes, 
incluant les accompagnateurs.

« Pour les groupes scolaires, c’est 
l’idéal. Habituellement, on divise la 
classe en deux groupes. Pendant 
qu’une quinzaine d’élèves est en train 
de grimper, les autres sont à la salle 
de visionnement », explique M. Biron.

Pour leur part, les grimpeurs plus 
expérimentés peuvent s’attaquer à 
des voies toujours plus verticales, 

présentant des prises de plus en plus 
petites et éloignées, augmentant le 
niveau de difficulté.

Par Thomas Verret

Autrefois, à Saint-Stanislas, c’était le lieu où les croyants se réunissaient dans la communion spirituelle. 
Depuis 2016, les gens s’y rendent, non plus pour s’élever en hauteur dans la foi, mais pour grimper sur un 
mur d’escalade de près de 30 pieds aménagé dans la nef de l’ancienne église.

UNE ÉGLISE TRANSFORMÉE EN CENTRE 
D’ESCALADE À SAINT-STANISLAS

Crédit photo : Municipalité de Saint-Stanislas

Le projet permet de faire vivre un monument 
patrimonial vieux de 85 ans en redonnant 
une vocation communautaire au bâtiment 
qui devient le lieu de rassemblement du village.
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Les participants peuvent grimper en  
moulinette ou en premier de cordée. Ces 
deux types d’escalade se pratiquent à 
l’aide d’une corde et d’un harnais.

Les débutants commencent généra-
lement par l’escalade de moulinette, 
une technique qui permet au grimpeur 
d’être assuré par une personne placée 
au pied de la voie. La corde passe 
dans un relais situé au sommet de la 
voie, ce qui procure un sentiment de 
sécurité, l’amplitude et les risques de 
chute étant très faibles.

Le premier de cordée est, quant à lui, 
réservé aux grimpeurs plus aguerris. La 
principale différence est que la corde 
n’est pas fixée à l’avance au haut de 
la paroi. Au fil de sa progression, le 
grimpeur doit attacher sa corde dans 
les dégaines.

BIENTÔT DE L’ESCALADE DE BLOC

L’escalade est un sport olympique 
reconnu qui a fait son apparition aux 
Jeux olympiques de Tokyo, en 2020. 
Bien qu’elle soit en pleine croissance, 
cette discipline est relativement peu 
connue dans la région.

Pour mousser sa pratique au Lac-Saint-
Jean, les projets ne manquent pas au 
Centre d’escalade Haut Clocher qui 
souhaite développer des programmes 
jeunesse, des sports-études, un club 

de compétition et inciter la commu-
nauté locale à s’adonner à ce loisir.

La municipalité va également conti-
nuer d’investir dans ses installations. 
Le gouvernement du Québec a oc-
troyé une subvention de 150 000 $, 
en provenance du Fonds d’initiatives 
nordiques, pour un projet d’esca-
lade de bloc. D’autres partenaires du 
milieu appuient cette initiative, dont la 
MRC de Maria-Chapdelaine, Produits 
forestiers Résolu, Desjardins et la 
Corporation des Jardins forestiers de 
Saint-Stanislas, de sorte que l’inves-
tissement à la charge des citoyens est 
d’environ 26 000 $ sur un montage 
financier de 250 000 $.

Le parcours sera construit dans une 
salle située au deuxième étage, à l’ar-
rière de l’église. Les travaux devraient 
être réalisés à temps pour l’été 2022.

Très tendance, l’escalade de bloc se 
pratique sans corde, ni baudrier, ni dé-
gaine. De faible hauteur, le parcours 
est déployé à l’horizontale plutôt qu’à 
la verticale, avec des angles qui com-
pliquent le défi du participant.

« L’escalade de bloc va nous permettre 
de bonifier notre offre et d’augmenter 
l’achalandage », soutient Mario Biron.

« C’est ce qui va nous aider à atteindre 
l’autofinancement, car cette discipline 
se pratique de façon autonome avec 

un seul employé qui surveille le mur », 
ajoute-t-il.

UN PROJET DYNAMISANT

En plus d’un mur d’escalade et d’une 
salle de projection de films, le Centre 
multifonctionnel Au Clocher regroupe 
notamment en un même lieu un centre 
de conditionnement physique, une épi-
cerie communautaire, une bibliothèque 
et un restaurant.

Le concept s’est développé à la suite 
d’un constat alarmant : l’absence de 
services dans le village. Il n’y avait plus 
aucun lieu de rassemblement, l’école, 
le bureau de poste et la caisse popu-
laire ayant fermé.

La municipalité a donc mobilisé ses 
citoyens autour d’un projet porteur, 
soit celui de trouver un endroit pour 
réunir différents services dans le but de 
répondre adéquatement aux besoins 
de la population. Ainsi, l’église parois-
siale a été rachetée pour la somme 
symbolique de 1 $. Au fil du temps, 
les célébrations religieuses ont été dé-
placées à la salle municipale pour une 
question de praticité.

Il aura fallu trois années de démarches, 
de recherches de financement, plu-
sieurs centaines d’heures de bénévolat 
et trois consultations publiques avant 
de compléter la transformation de 
l’église. Malgré les travaux, le bâtiment 
a conservé son allure d’antan.

« Il a fallu faire la mise aux normes du 
bâtiment : les escaliers, les sorties de 
secours, les installations sanitaires et 
tout ça. Bien que l’église a toujours été 
bien entretenue, on a aussi fait vérifier 
la structure. Et ce qu’on a voulu faire, 
c’est vraiment de garder le cachet 
d’origine de l’église. Quand on entre 
dans la bâtisse, on entre encore dans 
une église », fait remarquer Mario Biron.

Le projet a eu l’effet de raviver l’es-
prit de communauté des citoyens et 
d’apporter un vent de fraîcheur au vil-
lage, si bien que la municipalité gère 

Crédit photo : Municipalité de Saint-Stanislas
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actuellement une croissance de sa 
population.

« Ç’a complètement redynamisé notre 
village », lance sans détour M. Biron.

«  L’hiver, le centre multifonctionnel 
devient notre relais de motoneige. 
Avec les gens qui viennent de l’ex-
térieur, l’achalandage sur place est 
assez exceptionnel. Ça génère des 
retombées économiques importantes 
et ça contribue énormément à la vita-
lité économique de Saint-Stanislas », 
souligne-t-il.

UN MODÈLE À SUIVRE

Comme quoi, dans la vie, quand 
on veut, on est capable de grandes 
choses. Saint-Stanislas, localité de 
quelque 390 âmes, a réalisé un projet 
qui dépasse même son budget annuel.

Pour ce faire, plusieurs partenaires fi-
nanciers ont été nécessaires, dont les 
deux paliers gouvernementaux, et sur-
tout, les citoyens ont fait le choix de se 
payer ces services essentiels. Chaque 
année, il en coûte 50 $ par résidence 

et 25 $ par propriété de villégiateur, en 
plus de 4 cents par 100 $ d’évaluation 
aux contribuables.

De cette façon, la petite municipalité 
du Lac-Saint-Jean a atteint son objectif 
d’insuffler un vent de dynamisme à sa 
communauté. Mario Biron y voit une 
solution à la dévitalisation des com-
munautés rurales.

Selon lui, ce modèle peut servir d’ins-
piration pour les églises du Québec qui 
cherchent une nouvelle vocation à leur 
bâtiment religieux et patrimonial.

La transformation de l’église de Saint- 
Stanislas en centre multiusage inter-
générationnel a d’ailleurs remporté 
plusieurs prix, dont le coup de cœur 
du jury au Conseil du patrimoine reli-
gieux du Québec, en 2017.

« Ce prix est une immense fierté pour 
notre village. Ça témoigne de tous les 
efforts qui ont été déployés pour mener 
à terme ce projet », affirme M. Biron.

«  Ç’a été un travail de longue ha-
leine qui s’est échelonné sur huit 
ans. Aujourd’hui, on est rendu à cinq 

années d’opération et c’est vraiment 
devenu notre lieu de rencontre. Tous 
les citoyens en profitent, on ne peut 
plus s’en passer », conclut le maire de 
Saint-Stanislas.

Crédit photo : Municipalité de Saint-Stanislas

D’une hauteur de 29 pieds, le mur d’escalade séduit jeunes et moins jeunes qui peuvent grimper sur 
des voies de difficultés variées.
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SENTIER DE LA RIVIÈRE-DE-LA-TORTUE : 
UN BIJOU COLLECTIF POUR CANDIAC

Après plusieurs mois de travaux d’aménagement, le sentier de la Rivière-de-la-Tortue de Candiac, qui s’étend 
du parc Saint-François-Xavier jusqu’à l’arrière des lots de l’avenue Mermoz, a été inauguré en août 2021. 
Retenu en octobre 2018 à la suite d’une démarche de consultation citoyenne auprès des résidents limitrophes 
à la rivière, le projet vise à sensibiliser les visiteurs à l’importance de la protection de l’environnement. Pour 
en savoir plus sur la genèse de ce projet, un journaliste du magazine l’AQAIRS vous informe s’est entretenu 
avec le maire de Candiac, Normand Dyotte.

Par Louis-Antoine Lemire

Le premier magistrat a expliqué que 
le projet a commencé par un tour de 
kayak en 2012 sur le bord du fleuve à 
Candiac. À ce moment, l’objectif des 
élus était de visualiser l’état des berges 
en raison des problématiques d’éro-
sion. « En effectuant notre tournée, 
nous avons pu constater les dom-
mages, mais nous avons également 
remarqué qu’il y avait des berges non 
occupées à certains endroits près de 
cette belle rivière sinueuse. En analy-
sant la situation en profondeur, nous 
avons pu confirmer que des terrains 
de près de deux kilomètres de long 
appartenaient officiellement à la mu-
nicipalité. Ceux-ci avaient été cédés 
pour fin de parcs ».

À ce moment, cette opportunité a 
semblé des plus pertinentes pour 
l’élaboration d’un projet qui toucherait 
l’ensemble des citoyens de la muni-
cipalité. Au préalable, seuls quelques 
propriétaires limitrophes à ces espaces 
en profitaient. « C’est de là qu’est venue 
l’idée de dire que ce serait un excellent 
endroit pour faire un sentier à la dispo-
sition de tous ».

Une fois l’idée murie, le projet a été pré-
senté au conseil municipal. Dès lors, les 
élus ont effectué une révision de leur 

Plan stratégique de développement 
2018-2033. C’est à ce moment que 
les élus ont pris la décision qu’il fallait 
protéger les berges, tout en les amé-
nageant pour les rendre accessibles.

Le tout s’en est suivi le d’un plan trien-
nal d’immobilisation. «  Il fallait y aller 
étape par étape. Pour commencer, 
nous devions stabiliser les berges. 
Pour ce faire, des plans et devis ont 
été préparés. Cet exercice a pris près 
de deux ans et demi ».

Ensuite, il y a eu la réalisation des 
travaux. Parallèlement à tout cela, la 
Ville de Candiac a demandé l’appui 
de la communauté métropolitaine de 
Montréal afin d’obtenir une subvention 
dans le cadre du programme de la 
trame verte et bleue, un réseau récréo-
touristique qui protège et met en valeur 
les milieux naturels, les paysages et 
le patrimoine bâti du Grand Montréal, 
au bénéfice des citoyens. Financés 
par la Communauté métropolitaine de 
Montréal, le gouvernement du Québec 
et les municipalités, les multiples pro-
jets de la Trame favorisent le transport 
actif et collectif et contribuent notam-
ment à maintenir la biodiversité, à 
atténuer les impacts des changements 
climatiques, à améliorer la qualité de 

vie des citoyens et à renforcer l’attrac-
tivité de la région métropolitaine.

Le coût du projet s’est élevé à 3,2 mil-
lions de dollars. Le tout a été réparti 
à parts égales entre la Communauté 
métropolitaine de Montréal et le gou-
vernement du Québec et la Ville de 
Candiac.

UN LONG PROCESSUS

Les travaux du sentier de la Rivière-
de-la-Tortue ont débuté en 2018 et 
se sont terminés en août 2021. Selon 
le premier élu, les discussions avec le 
ministère de l’Environnement et de la 
Lutte contre les changements clima-
tiques ont allongé les délais. « En effet, 
il y a une zone inondable près de la 
rivière dont il fallait prendre en compte 
dans l’aménagement du sentier. De 
plus, il y avait la question de la préser-
vation de la biodiversité. Nous avons 
travaillé longtemps avec le gouver-
nement pour nous assurer d’avoir les 
certificats d’autorisation afin de pouvoir 
intervenir le long des berges ».

Ce dernier explique que ce processus 
a pris près de deux ans. « Une fois l’en-
tente entérinée, nous avons fait faire les 
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plans et devis, et nous avons débuté 
les travaux ». Ceux-ci ont été éche-
lonnés sur plus d’un an, car aucun 
chantier n’était en fonction au cours 
de la période hivernale.

Les utilisateurs du sentier peuvent 
découvrir la diversité de la végéta-
tion des berges de la rivière ainsi que 
les animaux qui y ont élu domicile et 
dont certaines espèces sont considé-
rées comme vulnérables. Le sentier a 
été conçu sous forme de parc d’in-
terprétation de la nature agrémenté 
d’une famille signalétique comprenant 
des panneaux d’interprétation et de 
cartographie ainsi que des bornes ki-
lométriques. Le maire de Candiac est 
très heureux de voir la réception des 
gens en lien avec les panneaux d’in-
terprétation. Il a constaté que plusieurs 
écoles se rendent sur le site. « C’est 
très instructif pour les jeunes et l’en-
semble de la population ».

PEU D’ENTRETIEN

Le maire reconnait que le site demande 
de l’entretien, mais qu’il s’agit d’une 
tâche plutôt minime pour les employés. 
« Il faut ramasser les ordures. De plus, 
lorsqu’il y a des pluies très fortes, il 
y a tout de même des endroits, no-
tamment la portion de poussière de 
roche, où le sentier est déplacé. Il faut 
donc replacer le tout. Ce sont les petits 
ajustements que nous devons faire. 
Également, il y a du gazon à l’entrée 
du parc qui doit être tondu ».

Certains endroits du sentier sont 
en poussière de roche au niveau du 
sol, tandis que d’autres sont en bois. 
« Dans certains secteurs, le sentier est 
surélevé sur des pieux. Les installations 
sont bonnes pour plusieurs dizaines 
d’années ».

AMÉLIORATION CONTINUE

Actuellement, le sentier mesure deux 
kilomètres de long et la largeur de ce-
lui-ci est de six pieds. Celui-ci n’est 
toutefois pas éclairé. « On ne veut pas 

que les gens trainent dans le sentier 
tard le soir. Le lieu est ouvert au lever 
du soleil et il ferme dès la tombée 
de la noirceur. L’hiver, le sentier est 
fermé pour des questions d’assu-
rance. Cependant, on remarque que 
bien que le site ne soit pas entretenu 
à cette période de l’année, les gens 
vont y marcher quand même », a noté 
le maire.

Le sentier se veut accessible aux 
triporteurs. Toutefois, les vélos y 
sont interdits ainsi que les animaux 
de compagnie. Cette prédisposi-
tion a contribué à semer une grande 
divergence d’opinions auprès de la po-
pulation. « C’était 50-50. Des citoyens 
n’étaient pas heureux que les chiens 
ne soient pas permis. Cependant, il y 
a eu quelques incidents mineurs. Une 
personne peut bien promener son 
chien en laisse, mais quand le sentier 
est de six pieds de large et que tu as 
un garde-fou d’un côté, ce n’est pas 
sécuritaire de laisser les animaux y cir-
culer. De plus, il y a des gens qui ont 
peur des chiens ».

Questionné à savoir si le parcours 
pouvait être plus long, le maire Dyotte 
répond par la négative dans une vision 
à court terme. « Pour l’instant, ce n’est 
pas dans les plans. Cela dit, il y a une 
partie du sentier qui traverse une rue, 

car nous n’avons pas pu le faire tout 
le long de la berge. Il y avait un endroit 
qui était très escarpé. Le coût pour 
faire passer le sentier à cet endroit 
aurait été trop dispendieux. Donc, à la 
moitié du sentier, les utilisateurs doivent 
sortir et passer dans une rue. Certes, 
du marquage au sol a été mis pour 
bien identifier que les piétons doivent 
marcher à cet endroit. Heureusement, 
ce n’est pas une rue passante. Nous 
allons analyser s’il n’est pas possible 
de se connecter d’une autre façon. On 
pense que de passer sur l’eau pourrait 
être une alternative. Il y a différentes 
passerelles nautiques qui existent. 
Nous regardons cette option pour une 
deuxième phase éventuellement ».

Le projet a été bonifié après l’appro-
bation des plans. Cinq belvédères ont 
été créés. Ces derniers donnent une 
vue imprenable sur la rivière-de-la-Tor-
tue. Trois de ceux-ci sont dotés d’un 
quai amovible. « L’embouchure de la 
rivière-de-la-Tortue donne sur le fleuve 
Saint-Laurent. Les gens peuvent donc 
déposer leur embarcation à propulsion 
humaine comme le canot, le kayak et 
la planche à pagaie. Avec les trois 
quais, les gens peuvent s’accoster, 
aller marcher dans le sentier et aller 
se détendre sur les mobiliers urbains 
qui ont été ajoutés ». Plus d’une cen-
taine d’arbres (conifères et feuillus) et 
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plusieurs milliers d’arbustes, de vi-
vaces, de graminées et de plantations 
multicellules ont été ajoutés afin de 
bonifier ce paysage bucolique.

UN PROJET APPRÉCIÉ

Des gens utilisaient déjà le sentier avant 
son aménagement. Ce sont surtout des 
résidents qui demeuraient le long de la 
rivière qui fréquentaient le site. Comme 
cet endroit est situé au bout de la ville, 
il était méconnu de plusieurs citoyens. 
De plus, certaines personnes ont avoué 
avoir éprouvé de la gêne à se dégour-
dir les jambes sur ce site, car quelques 
propriétaires riverains faisaient fausse-
ment savoir qu’ils étaient chez eux.

Le maire n’a pas caché qu’au tout 
début de l’élaboration du projet, la 
population riveraine n’était pas néces-
sairement chaude à l’idée. En soi, elle 
s’était, en quelque sorte, approprié 
ce terrain qui était situé à l’arrière de 
leur propriété.

«  C’est devenu un espace public. 
Cependant, pour la très grande ma-
jorité, le sentier n’est pas au même 
niveau que les résidences. Alors, les 
résidents ne voient pas nécessaire-
ment les gens passer sur le sentier ». 
Il a également ajouté que le sentier était 
difficilement accessible en raison des 
arbres et des arbustes. « Donc, les 
riverains aussi ont pu bénéficier des 
travaux. Finalement, ils ont dit wow ! » 
Notons que les gens qui avaient déjà 
un quai sur la rivière ont pu le garder.

« Dans notre plan stratégique, on se 
soucie beaucoup de l’aspect environ-
nemental. Oui, nous sommes une ville 
en développement, mais mon mot 
d’ordre est « équilibre ». Nous sommes 
conscients qu’il faut protéger nos aires 
de biodiversité et les rendre accessibles 
aux citoyens. Le projet cadrait parfaite-
ment avec les valeurs prônées par le 
conseil municipal. D’ailleurs, la popula-
tion est extrêmement fière de ce projet. 
Les gens sont contents du résultat et 
les visiteurs proviennent de toutes les 
municipalités environnantes ».

REGARD VERS LE FUTUR

La Ville de Candiac continuera d’amé-
nager quelques portions du sentier 
avec de la plantation. De plus, de nou-
veaux espaces de stationnement pour 
accueillir les visiteurs seront construits 
dans une phase qui devrait débuter à 
l’automne 2022. « Avec la pandémie, 
nos parcs étaient bondés. Ça débor-
dait de partout. Certes, c’était une 
situation anormale, mais il faut tenir 
compte de la popularité du site et 
s’assurer de rendre le lieu accessible à 
tous », a conclu Normand Dyotte. Au 
total, une soixantaine de places sont 
disponibles. Également, la possibi-
lité d’ajouter des toilettes se retrouve 
dans les plans à venir. Notons aussi 
qu’une partie du sentier comprend 
de grandes marches. Alors, la muni-
cipalité évalue actuellement ce qu’elle 
pourrait faire pour améliorer l’accès à 
ce tronçon pour les personnes à mo-
bilité réduite.
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• Ameĺiore l’acoustique et augmente la valeur isolante du toit

ENERGIE
INNOVATION INC. MC

ASTRO-RINKMC

Aréna Cartier, Laval, QC

Votre premier choix en plafond à faible émissivité

https://www.ecopatinoire.com/
http://www.energie-innovation.com


Une bonne cure de rajeunissement, c’est ce dont avait besoin le boulodrome de Baie-Comeau. Revampé 
au coût de 35 000 $, c’est désormais l’endroit par excellence pour jouer à la pétanque sur la Côte-Nord. 
Aire de jeu intérieure en sable, système de son, tableaux de pointage et équipements spécialisés : jeunes 
et moins jeunes se rassemblent au Centre Henry-Léonard pour pratiquer leur sport préféré.

BOULODROME DE BAIE-COMEAU :  
UNE CURE DE JOUVENCE PROFITABLE

Par Thomas Verret

Non, la pétanque n’est pas une disci-
pline réservée aux personnes âgées. 
Et le meilleur endroit pour le constater, 
c’est au Club bouliste de Baie-Comeau, 
où 70 des quelque 200  membres 
sont des élèves de l’école primaire 
Leventoux.

Mais cela n’a pas toujours été le cas. 
Il n’y a pas si longtemps, peu de gens 
étaient au courant qu’il y avait un 
centre de pétanque intérieur au sous-
sol de l’aréna du Drakkar.

« Il est où le boulodrome ? Je l’ai tel-
lement entendu souvent au début. 
J’étais découragée ! », raconte la pré-
sidente du club, Francine Bélair, en 
entrevue avec un journaliste du ma-
gazine l’AQAIRS vous informe.

« C’était le secret le mieux gardé en 
ville », confirme Mme Bélair.

Ça ne l’est plus maintenant. Depuis 
que le boulodrome a fait peau neuve, 
ils sont nombreux à découvrir son 
existence. Des gens de tous âges, 
garçons comme filles, veulent jouer à 
la pétanque.

 « Et l’essayer, c’est l’adopter », sou-
tient Francine Bélair.

Ce vent de fraîcheur a débuté, il y a 
environ deux ans, quand elle a décidé 
de prendre les choses en main. Le po-
tentiel du club était bien présent, avec 
une bonne base de membres aguer-
ris, mais les installations avaient besoin 
d’être mises au goût du jour pour atti-
rer une nouvelle clientèle, et insuffler un 
second souffle à l’organisation.

PARTICIPATION DE LA VILLE

Mme Bélair a donc entrepris des dé-
marches afin de trouver du financement 
pour refaire une beauté au vieux bou-
lodrome qui datait de 1962. Dans un 
premier temps, elle a sollicité le soutien 
des instances municipales. La Ville de 
Baie-Comeau a répondu à l’appel, in-
vestissant plusieurs milliers de dollars 
dans des travaux d’amélioration, no-
tamment de nature électrique.
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Ainsi, le système de son et de chauf-
fage a été changé, et des panneaux 
d’insonorisation ont été installés.

« Fini les retours de son et les bourdon-
nements dans les oreilles. C’est une 
amélioration importante qui est très ap-
préciée des joueurs », explique Josée 
Parisée qui a travaillé sur le projet à la 
Ville de Baie-Comeau.

UN ÉQUIPEMENT RÉGIONAL

Seul centre intérieur de la région, et l’un 
des seuls au Québec à avoir une aire 
de jeu en sable, le boulodrome du Club 
bouliste accueille des joueurs d’un peu 
partout, autant de Baie-Comeau, que 
de villes comme Sept-Îles, Port-Cartier, 
Minganie et même Saguenay !

« C’est un équipement qui vient ré-
pondre à un besoin sur la Côte-Nord », 
note Mme Parisée.

Fervents de pétanque, les gens du 
Nord-est québécois sont heureux de 
pouvoir jouer dans des installations 
intérieures dignes de ce nom.

« Et ce, beau temps, mauvais temps. 
Douze mois par année », mentionne 
Josée Parisée.

D’AUTRES PARTENAIRES PUBLICS

Subséquemment, le projet a béné-
ficié d’une contribution financière 
de 25 000 $ du programme fédéral 
Nouveaux horizons pour les aînés. Ce 
coup de pouce financier du gouver-
nement fédéral a permis d’aménager 
une dixième allée, de refaire l’éclairage, 
d’informatiser les activités du club et 
d’acheter un frigidaire pour accommo-
der les joueurs.

Le sable a aussi été changé. Sur les 
allées, on retrouve maintenant du 
sable JetMag. Habituellement utilisé 
dans le nettoyage par jet d’abra-
sifs, ce nouveau sable est sécuritaire 
pour les joueurs et génère très peu 
de poussière.

« Ce sable possède des caractéris-
tiques qui réduisent considérablement 
les risques sur la santé des personnes 
asthmatiques et âgées, par exemple », 
mentionne Francine Bélair lorsqu’ap-
pelée à expliquer le choix du sable.

De plus, le boulodrome a été repeint, 
les tableaux de pointage ont été refaits 
à neuf, la salle de bain a été rénovée et 
du nouveau mobilier a été aménagé.

C’est donc tout l’habillage visuel et les 
aménagements qui ont été améliorés 
pour bonifier l’expérience des joueurs. 
Sur l’un des murs, ces derniers peuvent 
admirer une grande fresque réalisée par 
l’artiste nord-côtier, Bernard Gendron. 
L’œuvre représente trois valeurs véhi-
culées par la pratique de la pétanque : 

Une activité de Noël a été organisée avec les joueurs du Drakkar. Ces derniers ont tellement aimé leur 
expérience qu’ils ont promis de revenir jouer.
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le plaisir, l’entraide et les relations 
intergénérationnelles.

Pour sa part, l’Unité régionale de loisir et 
de sport de la Côte-Nord a contribué à la 
hauteur de 2 500 $ via son Programme 
de soutien en loisir actif. Cette aide fi-
nancière a notamment permis d’acheter 
des boules de pétanque adaptées pour 
les jeunes. Il ne manquait plus qu’à les 
inviter à venir jouer !

UNE RELÈVE RENOUVELÉE

L’opération séduction a commencé en 
2020. Une membre du club, Anouk 
Lamontagne, orthopédagogue à 
l’école primaire Leventoux, a eu l’idée 
d’organiser des séances d’initiation à 
la pétanque.

Devant la popularité de l’activité, une 
ligue de mini-boulistes a vu le jour. 
Depuis ce jour, l’engouement ne se 
dément pas. Les jeunes sont sé-
duits par cette pratique sportive qui 
leur permet de développer plusieurs 
aptitudes, dont le travail d’équipe, la 
confiance en soi, les saines habitu-
des de vie, le contrôle des émotions, 
le sens de l’analyse, la coordination, 
l’adresse et la précision.

« Ça leur permet aussi d’apprendre 
à respecter leurs coéquipiers et leurs 
adversaires. Peu importe s’ils gagnent 
ou s’ils perdent la partie, il faut qu’ils 
félicitent l’autre équipe, qu’ils les re-
mercient de leur avoir permis de se 
dépasser et de s’amuser », observe 
Mme Bélair.

UN SUCCÈS 
INTERGÉNÉRATIONNEL

Au Club bouliste de Baie-Comeau, 
c’est une roue qui tourne. Les vété-
rans du club ont accepté de prendre 
les plus jeunes sous leurs ailes. Ils 
agissent ainsi comme bénévoles afin 
d’assurer un encadrement et de favo-
riser les apprentissages.

La pétanque est un sport intergénérationnel. À Baie-Comeau, des liens se créent entre les vétérans 
du club qui prenne sous leurs ailes les jeunes.

Crédit photo : Gervais Beaudin
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« Nos membres ont embarqué dans 
cette belle aventure. C’est beau de 
les voir aller, de les voir transmettre 
leur passion. Pour eux, c’est quelque 
chose de vraiment valorisant d’être des 
mentors pour les plus jeunes », indique 
la présidente du club.

FINALE RÉGIONALE DES JEUX 
DU QUÉBEC

Grâce à ses installations dernier cri et 
à sa ligue de jeunes, le Club bouliste 
est devenu une référence au Québec 
dans la pratique de la pétanque. En 
décembre dernier, Baie-Comeau a 
d’ailleurs été l’hôte de la finale régio-
nale des Jeux du Québec. Ce sont 
18  équipes, composées de jeunes 

âgés de 8 à 13 ans, qui se sont alors 
affrontées. L’événement a été couronné 
de succès grâce à l’implication d’une 
vingtaine de bénévoles chevronnés, 
des gens qui ont le cœur sur la main.

« Notre club, c’est avant tout une 
équipe, une grande famille », souligne 
Francine Bélair.

« Je suis fière du déroulement de l’évé-
nement. La Finale régionale des Jeux 
du Québec nous a apporté un beau 
rayonnement. Mais pour que ça soit 
un succès, ça prenait du monde et 
les bénévoles ont été au rendez-vous. 
C’est ce que je trouve extraordinaire. 
Nos bénévoles, ce sont des perles. 
On est chanceux de les avoir », affirme 
Mme Bélair.

L’équipe gagnante de la Finale régionale des Jeux du Québec, Raphael Massé, Émile Lafontaine et Jérémy Varie, accompagnés de leur entraîneur, 
Michel Bonneau.

Crédit photo : Gervais Beaudin
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La Ville d’Alma au Saguenay, a inauguré son projet de frisbee-golf en août 2021 au Parc Falaise. Grâce 
à Vincent Gagné, un jeune garçon de 10 ans qui avait découvert ce sport lors d’un voyage familial en 
Colombie-Britannique, les habitants de la municipalité peuvent désormais se divertir sur ce parcours de 
neuf trous. Afin d’en savoir plus sur ce projet, un journaliste du Magazine l’AQAIRS vous informe s’est 
entretenu avec Pierre Vincent, coordonnateur, sections bâtiments, développement durable et parcs à la 
Ville d’Alma et François Carrier, président des loisirs de cette même municipalité.

Par Louis-Antoine Lemire

FRISBEE-GOLF : ALMA  
FAIT UN TROU D’UN COUP 
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En 2017, la Ville d’Alma a lancé un 
appel à projets citoyens en dévelop-
pement durable. Celui-ci étant toujours 
en vigueur, il est possible de lire sur 
le site Internet de la Ville d’Alma que 
certains critères doivent être respectés 
afin qu’un projet soit admissible. Par 
exemple, il doit encourager la partici-
pation, la collaboration et l’interaction 
avec les citoyens, être en lien direct 
avec l’un des six enjeux de la Stratégie 
de développement, soit la diversifica-
tion et le développement économique 
durable, l’embellissement et la péren-
nité du milieu bâti existant, la mobilité 
durable, la santé, l’équité et la qualité 
de vie des citoyens, la protection de 
l’environnement ou la sensibilisation 
et la promotion des valeurs de dé-
veloppement durable. De plus, les 
projets doivent idéalement favoriser 
les échanges intergénérationnels ou 
culturels. Le montant maximal de l’aide 
financière allouée à un projet, par exer-
cice financier, ne peut excéder 7 500 $ 
et doit représenter un maximum de 
75 % du coût total du projet.

« Nous demandons aux citoyens de 
proposer des projets qui ont un lien 
avec le côté social, environnemental 
ou économique. Le projet de Vincent, 
qui voyage un peu partout au Canada 
avec ses proches, a été déposé et ac-
cepté par un comité qui analyse tous 
les projets. Alma dispose d’une enve-
loppe budgétaire de 25 000 $ chaque 
année. Donc, qu’il soit petit ou de plus 
grande envergure, le projet est analysé 
selon les critères prédéfinis. Le comité 
a trouvé que c’était original comme 
projet et que ce dernier touchait un 
volet à la fois social, familial et envi-
ronnemental », a souligné M. Vincent.

La Ville a décidé d’installer le fris-
bee-golf au Parc Falaise, lequel est 
situé dans le centre-ville. À l’origine, 
Pierre Vincent ne connaissait pas du 
tout ce loisir. Ce dernier a effectué ses 
recherches afin d’en découvrir davan-
tage à ce sujet. Il a pu constater que 
certaines municipalités, dont la Ville 
de Québec, possèdent un circuit de 
frisbee-golf.

«  J’ai regardé la moyenne des par-
cours, les distances et l’endroit où le 
frisbee-golf était implanté. De notre 
côté, il est dans un parc semi-boisé, ça 
ressemble presque à un terrain de golf 
ce que nous avons fait ». Une fois le 
site sélectionné, M. Vincent a regardé 
au niveau de l’approvisionnement des 
paniers et il a décidé de faire appel à 
des producteurs locaux d’aluminium. 
« Tout a été fabriqué à Alma, et ce, 
jusqu’à la peinture qui a été effectuée 
par un fournisseur de la municipalité. 
Nous avons donc pu mettre les cou-
leurs et l’identification de la ville sur les 
paniers. »

LE SPORT REJOINT LES ARTS

Le Parc Falaise comprend également 
un circuit d’œuvres d’art. Des sculp-
tures s’y retrouvent depuis les années 
1970. La municipalité a donc décidé 
d’associer chaque panier à une œuvre. 
« Le nom des paniers correspond donc 
à celui d’une œuvre. Un code QR est 
disponible à proximité des ceux-ci et le 
citoyen peut utiliser son téléphone afin 
d’en savoir davantage sur la création 
qui se retrouve dans le parc à quelques 
pas de l’endroit où il se trouve. Ça 
permet de découvrir d’une autre façon 
les arts présents au parc ».

Pierre Vincent considère qu’il s’avère 
assez simple de construire un fris-
bee-golf. C’est son équipe d’entretien 
et de menuiserie qui a installé le tout. 
«  Principalement, ça nécessite une 
base de béton de 5 pieds par 9 pieds. 
De plus, il faut un petit piédestal pour 
annoncer le trou et montrer la distance. 
On y retrouve également une photo et 
les codes QR. Quant aux paniers, ils 
sont ancrés dans une base de béton 
toute simple », a expliqué M. Vincent. 
Le projet a été déposé à l’automne 
2020. Cependant, en raison de la 
pandémie, un bon ralentissement a été 
noté et le projet n’a été réalisé qu’à 
l’été 2021. « Pour l’installation comme 
telle, deux ou trois jours ont été néces-
saires pour effectuer l’installation des 
neuf bases de béton et des paniers. 
Cela a été très rapide ». Ce dernier 

assure qu’il n’y pas eu de problème 
particulier lors de la construction. Cela 
s’explique, entre autres, parce qu’il n’y 
avait pas d’échéancier précis à respec-
ter. « Nous avons eu besoin seulement 
d’une petite pelle mécanique, un peu 
de pelouse et de terre et tout était 
réglé. Le frisbee-golf peut se pratiquer 
à longueur d’année. » Au moment de 
l’entretien téléphonique, M. Vincent 
venait tout juste d’apercevoir des gens 
y jouer en plein hiver. « C’est un cir-
cuit que l’on peut faire peu importe la 
saison ».

TRÈS POPULAIRE

Bien que la construction d’un par-
cours de frisbee-golf n’était pas une 
demande des citoyens, la population 
a très bien accueilli le projet, selon 
M. Vincent. « Aussitôt que cela a été 
installé, les petites familles ont décidé 
d’y jouer. Je me promène souvent à 
vélo dans le secteur, il y a un bel en-
gouement. C’est un loisir accessible 
à tous. Les gens peuvent se procurer 
un frisbee facilement.  » Également, 
la Ville d’Alma peut louer des kits de 
frisbee-golf. En moyenne, la distance 
séparant le joueur et le panier varie 
entre 40 mètres et 60 mètres. La ma-
jorité des gens atteignent donc la cible 
en deux ou trois lancers. « C’est cet 
aspect qui est intéressant, puisqu’une 
famille qui est en train de prendre une 
marche dans le secteur peut s’arrêter 
et se divertir en jouant au frisbee-golf 
lors de leur passage ». Depuis l’ou-
verture, M. Vincent a remarqué que 
l’intérêt envers le frisbee-golf est 
palpable. Je vois toujours des gens sur 
le circuit, que ce soit des personnes 
jeunes ou âgées. Les gens vont jouer 
seuls ou en groupe. Le parcours est 
dans un endroit qui était un peu moins 
achalandé. Le frisbee-golf a amené de 
la vie dans cette portion du parc.

Pour sa part, le président des loisirs 
d’Alma, François Carrier, a été surpris 
de l’engouement envers ce loisir et le 
côté sérieux de celui-ci. L’enseignant 
de formation a vu beaucoup de gens 
avec leur sac de frisbee, les uns plus 
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diversifiés que les autres. « Il y a diffé-
rents types de frisbees selon le type 
de vent. Il y a même des individus qui 
vont collectionner les frisbees ». Selon 
lui, le site d’Alma est maintenant un 
attrait touristique, lui qui a vu des gens 
de Québec venir y jouer. « Les joueurs 
de golf aiment changer de terrain de 
temps en temps. C’est un peu la même 
chose avec le frisbee-golf. Certains 
individus veulent essayer d’autres ter-
rains ». Ce dernier s’attend même à 
ce que des tournois soient organisés 
à court terme à Alma.

Malgré sa popularité, le projet a essuyé 
une critique de la part d’une dame 
d’Alma. La citoyenne voulait que le jeu 
soit retiré, car selon elle, il n’avait pas 
sa place dans ce lieu naturel. Elle disait 
que le frisbee-golf dénaturait la beauté 
et la quiétude des lieux, en plus de me-
nacer la sécurité des marcheurs. Cent 
personnes ont signé la pétition voulant 

que le site soit déplacé ailleurs. « Nous 
avons écouté la requête de la dame. 
Mais je dirais que ce sont plus les ré-
seaux sociaux qui ont réglé ce dossier. 
Le sujet a été abordé de long et en 
large sur Facebook et il y avait beau-
coup plus de gens en faveur du projet 
que le contraire. À la ville, on considé-
rait que ce projet était acceptable ». Le 
conseiller municipal avait alors expliqué 
lors d’une déclaration au journal Le 
Quotidien que l’objectif de l’adminis-
tration municipale était de sécuriser le 
parc, le dynamiser et le rendre inté-
ressant pour la clientèle. « Ce jeu est 
un bel ajout au parc. De plus, les trous 
ont été réalisés localement, le parcours 
s’intègre parfaitement au paysage et il 
amène plus d’usagers au parc, alors il 
n’y a que du positif », avait-il déclaré.

Le projet a coûté 14 000 $, incluant le 
coût de la main-d’œuvre. « En immo-
bilisation, on parle d’un investissement 

de 8 000 $. Cette somme comprend 
les paniers, le béton, la pelouse et la 
terre ». Une bonne quinzaine de per-
sonnes originaires d’Alma ont travaillé 
sur le projet de frisbee-golf. Aucune 
subvention fédérale ou provinciale 
n’a été octroyée, car la réalisation a 
été faite dans le cadre d’un appel de 
projets en développement durable. Il 
n’en demeure pas moins qu’il n’y a eu 
aucun impact sur le compte de taxes 
des citoyens.

Pour l’instant, la Ville d’Alma dispose 
d’un circuit de neuf trous. Toutefois, 
elle possède l’espace nécessaire pour 
bonifier le projet, le cas échéant. « On 
pourrait faire un 18 trous facilement. 
Le parc est assez grand. Cependant, 
nous ne sommes pas rendus là et il n’y 
a pas de demande à court terme qui 
va en ce sens ».
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Le Bottin AQAIRS 2021-2022

Allez jeter un coup d’oeil  
à notre bottin !
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